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PRESENTATION 
Compte rendu du 1er Congrès .international 
de pathologie équine 
Organisé par l 'Association Vétérinaire Equine Française 
à Mulhouse les 14-15-16 octobre 1983 
M. BORDET. - L'A.V.E.F. a réalisé cette année à Mulhouse son 
premier Congrès International sur la pathologie Equine, les 14-15 
et 16 octobre 1983. 
Plus que· les barrières douanières, le langage sépare les hommes. 
La malédiction de la Tour de Babel reste encore efficace. La techn� 
logie moderne permet d'y remédier quand la foi est soutenue par un 
budget adéquat. La grande famille vétérinaire a pu ainsi se réunir, à 
propos du cheval, dans une ambiance très sympathique. 
Mulhouse a été choisie en raison de sa position géographique au 
centre de l'Europe, au bord du Rhin tant de fois disputé dans des 
luttes fraticides inutiles. Deux langues ont été retenues, l'allemand 
et le français, en raison de la participation relative de chaque commu­
nauté linguistique. 
Elles bénéficiaient d'une traduction simultanée très efficace. 
Quelques chiffres illustreront le succès de cette manifestation 
consacrée exclusivement aux équidés ; plus de 350 participants 
(Allemands, Américains, Autrichiens, Belges, Danois, Français, Hol­
landais, Italiens, Luxembourgeois, Norvégiens, Suisses) 30 conféren­
ciers ou démonstrateurs des différents pays. 
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Deux thèmes principaux avaient été retenus 
• Les urgences médico-chirurgicales en sport équestre. 
• La toux. 
Des démonstrations pratiques occupaient l'après-midi des deux 
premiers jours : le vendredi à Fribourg-en-Brisgau (R.F.A.), à 30 km 
de l'autre côté du Rhin, les congressistes ont été réunis à la clinique 
Equine de l'Institut d'Hygiène animale (Directeur: Docteur-Vétérinaire 
HURTIENNE). 
Le samedi après-midi à Mulhouse, au Centre Equestre du Waldek, 
a été réalisée une démonstration de dopage expérimental sur quatre 
chevaux de concours hippique normaux montrant l'action préju­
diciable des drogues et leurs possibilités de détection par les vétéri­
naires et les laboratoires. 
La pathologie comparée n'a pa .été oubliée. Elle a fait l'objet de 
l'exposé du Dr AUVINET (C.H.U. de Laval. Médecine Sportive), très 
documenté et très bien illustré, les risques du sport équestre résultant 
du couple obligatoire, cavalier-cheval. L'animal génétiquement pro­
grammé pour la fuite, peut toujours surprendre la vigilance du cava­
lier dans les circonstances les plus inattendues. 
L'école des infirmières de Mulhouse offirait aux vétérinaires un 
cadre favorable : accueil, amphithéâtre moderne confortable doté de 
tous les moyens audiovisuels modernes, grande salle pour eX:poser 
des matériels spécialisés français et étrangers. 
Il n'est pas possible de donner ici le détail des différentes com­
munications toutes appuyées sur des projections remarquables. Les 
sujets suivants ont été abordés : la pathoJogie traumatique ostéo­
articulaire, cutanée et tendineuse, la sédation et l'anesthésie du cheval 
debout, la thérapie par les ondes électromagnétiques, !'antibiothérapie 
dans les affections bronchopulmonaires, la bronchite chronique 
obstructive, la perforation vaginale lors de la saillie, les obstructions 
digestives, les perforations de la cornée, la vaccination des poillinières, 
le logement des chevaux de sport, les maladies des équidés sauvages 
vivant en captivité dans les parcs zoologiques, par notre collègue le 
Pr IPPEN, membre correspondant étranger de l'Académie Vétérinaire 
de F.rance (R.D.A.). L'achat du cheval en Droit allemand, par le Pr 
EIKMEIR (Université de Giessen R.F.A.) et en Droit français (par notre 
collègue CLOUET). Le cheval de randonnée a justifié enfin un festival 
de diapositives en extérieur. 
Comme il est de règle dans de telles manifestations le séjour 
était agrémenté par des ressources locales prestigieuses, musée de 
l'automobile, musée du chemin de fer, musée de la peinture sur tissu, 
parc zoologique, vignoble, folklore alsacien. 
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Le tout convenablement dosé, a permis aux congressistes un séjour 
à la fois studieux et agréable. 
En conclusion on peut dire que cette expérience parfaitement 
réussie, unique pour les européens, mérite d'être poursuivie dans les 
prochaines années, dans l'intérêt de notre grande famille vétérinaire 
désormais obligée de coopérer voire de cohabiter dans le cadre du 
traité de Rome. 
